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guerre mondiale et la relance de
l’économie américaine par l’in-
dustrie de guerre.  

Cette survie n’est, tout
simplement, pas envisageable
sans la domination militaro-éco-
nomique, ou, pour être plus
précis, militaro-monétaire du
monde.

Et ce n’est nullement un
hasard de l’histoire que le bud-
get de guerre, dit de défense des
Etats-Unis à lui seul est supérieur
à 1/3 des dépenses mondiales
dédiées à la défense - l’élément
crucial dans le maintien de la
domination monétaire à l’échelle
mondiale. 

Le concept de la survie par
la domination mondiale a été
clairement formulé à la fin de la
guerre froide par Paul Wolfowitz,
le sous-secrétaire américain à la
Défense dans sa doctrine dit
« de Wolfowitz » - qui considé-
rait les USA comme la seule su-
perpuissance restante au monde
et dont l’objectif principal est de
conserver ce statut: « empêcher la

réémergence d’un nouveau rival,

soit sur le territoire de l’ex-Union So-

viétique, soit ailleurs, qui représente

une menace de l’ordre de celle posée

autrefois par l’Union Soviétique ».

Les principaux piliers-porteurs

sous-jacents de la guerre en

Ukraine 

En mettant de côté les
nobles narratifs adressés à la sen-
sibilité psychologique des masses
qui doivent exécuter le rôle qui
leur est prescrit - l’approbation -
voyons les réelles raisons, les prin-
cipaux piliers-porteurs sous-
jacents de la nouvelle guerre dans
le cadre global de la survie des
Etats-Unis d’Amérique - de la
guerre en Ukraine. 
Ses piliers-porteurs sont interdé-
pendants et sont en nombre de
trois : 
le maintien de la domination
mondiale par le système moné-
taire américain,
l’affaiblissement de l’économie
de l’Union Européenne par le
biais de la détérioration maxi-
male des relations entre la Rus-
sie et l’Union Européenne 
et l’affaiblissement significatif de
la position de la Russie dans le
cadre du futur conflit face à la
Chine. 

guère de celles affichées sur la
scène internationale.

Comme le disait en 1981
l’ancien directeur de la CIA
William Casey : « Notre pro-

gramme de désinformation aura at-

teint son but lorsque tout ce que le

public américain croira sera faux ». 
Contrairement à des nar-

ratifs développés par les antago-
nistes des Etats-Unis, pour cet
« état profond » américain les
véritables raisons des massacres
répétés à grande échelle - il est
difficile de nommer autrement
le mode opératoire qui leur est
propre - n’ont pas pour objectif
ultime et fondamental la domi-
nation du monde,
ppropriement dit.

Cette qualification n’est
pas tout à fait précise. L’objectif
final visé est bien plus
pragmatique : la survie des Etats-
Unis d’Amérique.

Non pas la survie toute
courte, en tant qu’une entité
étatique, mais la survie des cons-
tructions permettant de réaliser
des superprofits à des élites,
d’une part, et, d’autre part, la
survie de la mode et du niveau
de vie acquis par le pays depuis
la fin de la Grande dépression
qui est arrivée à terme avec le
déclenchement de la seconde

ser le spectateur que très per-
plexe.
 
La survie des Etats-Unis d’Amé-

rique

En ne négligeant pas le fait
que le peuple américain est un
peuple fort sympathique et par-
faitement amical en soi - ce qui ne
peut nullement être nié par tous
ceux qui ont eu l’expérience de
relations et d’échange
interpersonnel avec ses représen-
tants et dont, pour ma part, j’ai
la chance et l’honneur de côtoyer
plus d’un de grand valeur hu-
maine et vers qui j’éprouve de
l’amitié et du respect profond -
on ne peut, néanmoins, nier le
fait que la liberté de pensée du
peuple américain, dans sa majo-
rité, est profondément soumise à
la puissance de la propagande éta-
tique, exercée depuis tant de dé-
cennies, via quasi l’intégralité des
canaux de communication qui
sont directement contrôlés par
« l’état profond » américain et ses
lobbies qui poursuivent les objec-
tifs qui leur sont propres et ceci
au nom de la nation américaine.

Les raisons tellement no-
bles des interventions armées des
USA dans le monde, affichées
auprès de la population améri-
caine ne diffèrent, d’ailleurs,

En analysant l’intégralité
de plus de cinquante guerres et
intervenions armées menées de-
puis la fin de la seconde guerre
mondiale, directement ou indi-
rectement, par le bras armé des
USA et/ou par procuration, via
les pays satellites, et en analysant
les résultats ultimes des hostili-
tés on ne peut que faire un cons-
tat majeur :   
soit les Etats-Unis d’Amérique
sont incroyablement mauvais
dans la réalisation de leurs ob-
jectifs préétablis, car ils ne sont
jamais atteints - pas une seule
fois;
soit, et pour être plus sérieux, les
véritables raisons de la mise à
feux et en cendres de parties du
monde d’une manière disconti-
nue ne sont pas tout à fait, ou,
pour être plus précis, n’ont rien
à avoir avec celles affichées. 

Nul doute sur l’objectivité
de ce constat, car il y a beaucoup
trop de précédents de « réalisa-
tions », dont on connait les ré-
sultats finaux. En mentionnant
que les majeurs parmi elles, on
peut citer les guerres en Corée et
en Chine, au Guatemala, au
Vietnam et au Cambodge, en
Irak, en Bosnie et en Serbie, en
Afghanistan, en Libye et en Sy-
rie.

Sans parler de tant
d’autres interventions américai-
nes dans l’histoire contempo-
raine, y compris avec des bom-
bardements directs de civils,
comme à Cuba, au Congo, au
Laos, à Grenade, au Liban, au
Salvador, au Nicaragua, en Iran,
au Panama, au Koweït, en Soma-
lie, au Soudan, au Yémen et au
Pakistan.

Et même cette liste n’est
nullement exhaustive, car elle ne
prend pas en compte tant d’opé-
rations confidentielles menées de
par le monde dans le but de
« l’instauration des valeurs démo-
cratiques et des droits de
l’homme ».

L’observation de l’état gé-
néral acquis par les sociétés vi-
sées, de leur qualité de vie avant
et après les processus subis de la
« démocratisation » ne peut lais-

Pourtant, la sortie de cette
zone de confort intellectuel qui
n’est, en réalité, psychologique-
ment, qu’une zone de peur, est
un exercice incontournable pour
tous ceux qui privilégient la re-
cherche de la vérité, qui, parfois,
peut être bien différente des nar-
ratifs préétablis.

Dans cette analyse je n’en-
trerai pas dans les éléments his-
toriques de chacun des belligé-
rants, certes importants, qui ont
mené vers la confrontation dans
laquelle le monde se retrouve
aujourd’hui, mais je parlerai du
rôle réel sous-jacent et majeur de
l’acteur-clé dans ce conflit : les
Etats-Unis d’Amérique.

L’histoire nous démontre
que, malgré les apparences,
aucune guerre du passé n’a jamais
eu une seule raison pour être
déclenchée.

Chaque conflit majeur est
basé sur un projet constitué de
toute une multitude de raisons
et de sous-objectifs à attendre
dans le cadre d’un grand but ul-
time qui dépasse grandement, en
général, le cadre de la guerre elle-
même.

Les raisons-déclencheurs
annoncées par les parties en con-
frontation ne sont que le reflet
du point culminant, du haut de
l’iceberg des divergences profon-
des qui, non seulement, ne peu-
vent plus être résolues par la voie
diplomatique, mais, même au
contraire, une solution diploma-
tique serait un obstacle à la réali-
sation des objectifs préétablis et
soigneusement dissimulés.
 
L’instauration des démocraties

En terme général, les
Etats-Unis d’Amérique et,
auxiliairement, le monde dit oc-
cidental affirment que les conflits
armés menés directement ou « or-
chestrés » par le monde de leur
initiative ont pour raison l’ins-
tauration des états de droit, des
libertés individuelles et collecti-
ves et de la lumière de la démo-
cratie sur les territoires visés par
la lutte face à la tyrannie, la dic-
tature et la barbarie sanguinaires
qui y résident. 

Il est facile et particulièrement commode pour les représen-

tants de la société occidentale de se rassembler derrière les narra-

tifs de l’OTAN sur les raisons du conflit armé en Ukraine et de ne

pas se mettre dans l’inconfort du doute et de la remise en question

des postulats préétablis et dominant l’opinion public.

Guerre en Ukraine 

Les véritables raisons du conflit

Suite à la page 7
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frères de Icilome, « le projet
d’une Afrique autonome, rayon-
nante et imposante porté par les
1ers présidents africains a été ra-
pidement mis à mal par les puis-
sances impérialistes occidentales
qui ont réussi à positionner des
« hommes » sans véritables pro-
jets à la tête des Etats « indépen-
dants ». Les experts en énergie
n’ont jamais cessé de déclarer que
le continent africain dispose en
son sein de toutes les ressources

Loin d’être un simple dé-
placement, il est à noter que cet
acte revêt d’un intérêt lors qu’on
se rend à l’évidence que ce n’est
pas un pays ou le gouvernement
d’un Etat qui ait fait une telle
réalisation, mais bien un indi-
vidu.

Initié par une seule per-
sonne,  à savoir Sir Dangote, ce
projet est porteur d’espoir pour
tout le continent africain en
matière d’énergie. A lire nos con-

Afrique

Quand Dangote réussit… là où ils ont tous échoué

Ils ne peuvent en être que des ébahis

nécessaires pour être indépen-
dant en matière d’énergie (carbu-
rant et électricité). Pourtant, les
personnes à la tête des Etats afri-
cains n’ont que cure de ces ex-
pertises qui peuvent propulser le
continent dans une sorte de «
révolution industrielle ». Ces
chefs d’Etats sont beaucoup plus
préoccupés par la conservation
du pouvoir politique et les com-
plaisances avec les occidentaux.
On peut aisément imaginer les
bénéfices d’un grand projet éner-
gétique réunissant par exemple
le Nigéria, le Bénin, le Togo, le
Ghana, la Côte d’ivoire, le Séné-
gal à l’Ouest, ou encore la RDC,
le Rwanda, le Congo au centre ».

En tout cas, il est bien de
se réjouir d’une telle réalisation
du génie et du courage d’Aliko
Dangote, de bien faire repasser
ses costumes et boubous pour
faire bonne impression, mais ce
serait encore trop bien si ces gou-

Nombreux ils étaient ces Chefs d’Etat africains à prendre

part le 22 Mai dernier à Lagos à la cérémonie inaugurale de la

raffinerie Dangote Petroleum Refinery & Petrochemicals de

l’homme d’affaires nigérian Aliko Dangote. Au rang de ces chefs

d’Etat, on pouvait voir le Sénégalais Macky Sall, le Togolais Faure

Gnassingbé, le Ghanéen, Nana Akufo-Addo, le Nigérien, Mohamed

Bazoum, et le président sortant du pays hôte, le Nigerian,

Muhammadu Buhari et le nouveau président élu du pays des Ibos

et des Anago, Ahmed Bola Tinubu,

auront sur l’industrie extractive
au Togo.
Concordant ses propos à celui
du Conciliateur, le Coordina-
teur de l’ITIE TOGO, Didier
Kokou Agbemadon, promet
qu’après adoption dudit projet,
la prochaine étape à suivre est la
finalisation et la publication du
rapport d’ici la fin de ce mois de
mai. « Nous comptons publier
ce rapport avant le début de la
conférence mondiale de l’ITIE
c’est-à-dire avant le 13 juin à
Dakar… », a-t-il laissé entendre.
Suspendu de l’ITIE pour faute
de ce rapport, le Togo semble
donc en train de rattraper le che-
min perdu pour reconquérir sa
place.

T228

nent surtout celles des registres
pour la propriété et de la divul-
gation systématique. Ce qui si-
gnifie que les systèmes d’informa-
tions mis en places sont informa-
tisés pour une meilleure transpa-
rence, plus de fiabilité, d’effica-
cité et de rapidité », s’est félicité
le Conciliateur, Racheed Maleej,
pour qui ce rapport donne une
meilleure vision que les gens

emplois pour 1,4%. Il participe
notamment aux exportations à
hauteur de 13,0% et aux reve-
nus de l’Etat à 2,5%.

« Je crois que c’est un tra-
vail satisfaisant, tel qu’il a été jugé
par les membres du comité de
pilotage. Mais nous espérons tou-
jours des recommandations.
Certaines des recommandations
qu’on vient de discuter, concer-

vernants présents se mettaient à
l’œuvre à travers ces grands pro-
jets panafricains pour le grand
bonheur de leurs compatriotes
qui les ont élus.

Construite sur une super-
ficie de plus de 2.600 hectares
dans la zone franche de Lekki
(Lagos), l’imposante infrastruc-
ture de la raffinerie Dangote
Petroleum Refinery &
Petrochemicals est dotée d’une
capacité de traitement de

650.000 barils par jour. Elle pro-
duira notamment de l’essence,
du diésel, du carburéacteur ainsi
que d’autres produits pétroliers
raffinés, avec pour objectif de
répondre, à plein régime, aux
besoins du pays et de disposer
de réserves destinées à l’exporta-
tion. Par ailleurs, le complexe
dispose d’une usine d’engrais
d’une capacité de 3 millions de
tonnes par an.

RHOZ / LTT

Lomé. La rencontre tenue autour
de plusieurs points, a permis aux
participants d’adopter le projet
de rapport ITIE 2020 présenté
par Rached Maalej, Conciliateur
indépendant au sein du cabinet
Moore Stephens insight.

Ce rapport présenté, a
pris en compte plusieurs don-
nées telles que : le périmètre du
rapport, l’exhaustivité et de la
fiabilité des données, la contri-
bution de ce secteur extractif à
l’économie, les résultats des tra-
vaux de conciliation etc. selon ce
même rapport, les secteurs de
l’industrie extractive contribue
grandement au PIB à hauteur de
1,5%, également à la création des

Vendredi dernier à Lomé,
se tenait la 42ème réunion ordi-
naire des membres du comité de
pilotage de l’Initiative pour la
Transparence dans les Industries
Extractives, pour statuer sur le
projet de rapport ITIE 2020 qui
devra être finalisé et publié avant
la conférence mondiale de cette
organisation (ITIE) qui se tien-
dra les 13 et 14 juin prochains
au Sénégal.

Sous la direction de la
ministre déléguée auprès du pré-
sident de la république chargée
de l’énergie et des mines Mme
Mawunyo Mila Aziablé, les tra-
vaux de la 42e réunion de l’ITIE
se sont déroulés vendredi à

Suspendu de l’ITIE pour faute de rapport 2020 sur les

activités extractives, le Togo se lance à la reconquête de sa place.

C’est ce que l’on peut dire.

ITIE TOGO

A la reconquête du terrain perdu
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bénéficiaires directs qui ont reçu
des formations et ont à leur tour
transmis les acquis à environ
1500 autres petits agriculteurs.
Ainsi plus de 7500 bénéficiaires
indirects ont été impactées avec
70% de femmes, 29% de jeunes
(filles et garçons) ». Entre autres
actions, il a fait état de la « re-
cherche des voies et moyens
pour aider les bénéficiaires à pé-
renniser les acquis dans la prati-
que continue de l’agriculture
durable, de l’entrepreneuriat, de
la gestion de coopérative et aucci
de l’école du marché.

Le Directeur des program-

nationaux que le programme
IQUALIFE II a contribué en
2022 à former plus de 505 par-
tenaires limitrophes venus de six
préfectures de la Région Mari-
time (Avé, Bas-Mono, Lacs, Vo,
Yoto et Zio). Les formations ont
concerné essentiellement les
droits humains, la santé sexuelle
et reproductive, les violences ba-
sées sur le genre, la prévention du
VIH/SIDA, le contenu de l’acte
uniforme de l’OHADA relatif
aux droits des société coopérati-
ves et le plaidoyer. Les partenai-
res limitrophes ici sont les titu-
laires d’obligations morales (pa-
rents, enseignants et chefs d’ate-
liers de formation profession-
nelle), les femmes leaders, les so-
ciétés coopératives simplifiées,
les chefferies traditionnelles et les
groupes d’alphabétisation.

En ce qui concerne le pro-
jet SERILO, défini comme le pro-
gramme d’Amélioration des
moyens de subsistance des petits
exploitants vulnérables dans le
Sud du Togo, Il a démarré depuis
Décembre 2020 et est dans sa
dernière année d’implémentation.
Du bilan avant terme fait par son
coordonnateur, M. KEKEH,
ADRA est parvenue durant l’in-
tervention à « accompagner 300

Ce mercredi 24 mai 2023
dans la salle Hibiscus d’Agora
Senghor, à travers une cérémo-
nie de remise d’attestation aux
partenaires limitrophes du pro-
gramme IQUALIFE II et aux bé-
néficiaires du projet SERILO,
ADRA Togo, branche humani-
taire de l’Église adventiste du sep-
tième jour, a mis ensemble les
partenaires stratégiques et les par-
tenaires limitrophes qui partici-
pent à la mise en œuvre de ses
actions. Ceci afin de faire cons-
tater l’étendue du travail abattu
mais également de leur présen-
ter les diverses approches utili-
sées pour provoquer un réel
changement dans les comporte-
ments et les habitudes des com-
munautés à la base.

Au cours de cette cérémo-
nie, diverses interventions ont
été faites. Entre autres, la présen-
tation du programme
IQUALIFE II et du projet
SERILO respectivement par
leurs coordonnateurs Komlan
Adovi BUABEN et Séraphin
KEKEH.

Il ressort de ces présenta-
tions faites en présence des repré-
sentants de la présidence de la
République, du gouvernement,
des organismes internationaux et

ble.
Dans un bilan à mi-par-

cours, la Miss 2023, a énuméré
ses différentes actions au plan
national et à l’international, al-
lant dans la droite ligne de son
projet social qui est « la scolari-
sation de la jeune fille ».

En attendant un bilan

jets sociaux des Misses élues, le
sponsor officiel, a manifesté son
envie d’en faire encore
plus. « Nous voulons faire beau-
coup plus que ce que nous fai-
sons déjà », a affirmé M. Tabhiret
qui a invité pour l’occasion à
identifier davantage de projets et
d’actions à entreprendre ensem-

Qui ira chercher la couronne sur la tête de Chimème

Moladja ? La question est posée. La 28ème édition de ce concours

du choix de la reine de beauté togolaise a été ouverte le Jeudi 25

Mai 2023. Ce fut à travers une conférence de presse qui a connu la

participation des responsables du comité Miss Togo, du

représentant du ministre de la Culture et du Sponsor officiel Moov

Africa Togo.

Election Miss Togo 2024

C’est parti !

le Directeur de la Culture a réi-
téré l’engagement du gouverne-
ment togolais aux côtés du co-
mité Miss Togo. Et, a-t-il lancé,
« Nous sommes dans un monde
de diversité culturelle et le Togo
a droit au chapitre ». Ceci, pour
signifier tout l’apport incommen-
surable de cette compétition de
la reine de beauté togolaise et
toutes les valeurs culturelles to-
golaises qu’elle met en avant.

Sponsor officiel de l’évè-
nement Miss Togo, Moov Africa
Togo sera encore au rendez-vous
à cette édition. C’est ce qu’a pro-
mis son Directeur général,
Abdellah Tabhiret. Outre un rap-
pel des actions menées ici et là
aux côtés du comité Miss Togo
et dans la mise en œuvre des pro-

Au cours de cette rencon-
tre avec les hommes de média, le
président du Comité Miss Togo,
Gaspard Baka a annoncé la date
du 02 Décembre 2023 comme
celle de la finale de cette compé-
tition de beauté. Mais avant cette
finale, il est à noter que cette
édition comme les précédentes
consacrera les différentes étapes
que sont les régionales et les su-
per régionales, pour enfin déga-
ger les 20 candidates qui rivalise-
ront d’ardeur lors de l’acte final.
Et pour cet acte final de la
28ème édition, promet déjà M.
Baka, « ce sera une soirée parti-
culière le 02 Décembre 2023.
Faites-nous confiance et vous se-
rez surpris ».

Représentant son ministre

complet du mandat de Miss
Chimène Abla Ekui Moladja, le
mercato est donc ouvert pour
l’enregistrement des candidatu-
res pour les régionales de cette
28ème édition de Miss Togo.

RHOZ / LLT

mes et de la Planification à ADRA
Togo, Roger AFFANOU, a situé
la rencontre de ce jour, dans la
droite ligne d’une volonté mani-
feste de l’ONG, à faire passer un
message aux partenaires stratégi-
ques. « Spécialement le message de
ce matin, c’est que l’agriculture
peut être améliorée à travers
d’autres approches », a-t-il informé.
L’une de ces approches, a-t-il
ajouté, c’est celle qui « permet aux
producteurs locaux de connaitre
ce que le marché veut, d’avoir une
meilleure connaissance du marché
pour pouvoir avoir un bon re-
venu ». Et c’est cette approche qui

a d’ailleurs amené ADRA à déve-
lopper aussi bien de l’expertise
dans la production que dans la
transformation, avec les bénéficiai-
res dans les communautés cibles.
Et M. AFFANOU explique ce
choix : « La transformation per-
met aux producteurs d’avoir une
plus-value, un produit qui est
transformé est vendu à plus de
25 % de sa valeur initiale. A tra-
vers l’ITRA, une formation en
hygiène a été faite et des bonnes
pratiques de transformation ont
été adoptées, et on y travaille pour
que les produits de ces bénéficiai-
res soient certifiés », a-t-il aussi
avancé.

Le programme SERILO
arrivant à termes, le Directeur des
programmes et de la Planification
à ADRA Togo annonce : « nous
allons dupliquer ce projet très
prochainement dans la Région
Centrale. En 2024, nous avons
prévu d’y créer un centre de for-
mation agricole, pour vulgariser
les meilleures pratiques que nous
avons à ADRA Togo ».

Membre du réseau ADRA
(Adventist Development and
Relief Agency) qui est la branche
humanitaire mondiale de l’Eglise
Adventiste du septième jour,
ADRA Togo est présente aux
côtés des populations vulnéra-
bles du Togo depuis plus de 35
ans déjà.

T228

Au service de la population togolaise depuis son installation,

l’ONG ADRA Togo continue de dérouler son agenda en faveur

des couches vulnérables, surtout celles vivant en milieu rural, à

travers ses divers programmes et projets.

Agriculture biologique durable, amélioration des conditions de vie des populations…

Les meilleures approches et pratiques d’ADRA Togo partagées avec
diverses partenaires stratégiques et limitrophes
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parents et proches. La morgue
du CHU SO veut tout simple-
ment libérer plus d’espace, pour
croitre sa capacité d’accueil et
également permettre à ce que les
normes d’hygiènes requises
soient appliquées et respectées.

Le Directeur Général du
Centre Hospitalier Universitaire
Sylvanus Olympio, le Médecin
Lieutenant-colonel AGBOBLI
Yawo Apélété invite donc par le-
dit communiqué « tous les usa-
gers de la morgue ayant déposé
les dépouilles de leur parents

Au Centre Hospitalier
Universitaire Sylvanus Olympio
l’on observe un mal récurent se
produire. Certains corps sont
abandonnés à la morgue par les
proches, saturant ainsi la capacité
de réception de ladite morgue.

L’on assiste depuis un mo-
ment à une recrudescence d’aban-
don des corps à la morgue du
CHU Sylvanus Olympio. En ef-
fet, selon un communiqué de la
direction du CHU SO, « beau-
coup d’usagers après avoir déposé
les dépouilles mortelles de leur
proche à la morgue dudit hôpital
ne reviennent plus faire les forma-
lités de retrait ». Ce qui offusque
le Directeur Général. Les corps
déposés et délaissés à la morgue
augmentent de jour en jour, oc-
casionnant la saturation complète
de la capacité d’accueil de ce ser-
vice. La saturation n’est pas la
seule conséquence de ce mal. Il
entraine également des problèmes
de conditions d’hygiènes déplo-
rables des dépouilles mortelles, vu
que les normes standards requi-
ses en la matière ne peuvent plus
être appliqués.

Pour ce faire, le CHU SO
lance un appel à tous les usagers
de la morgue à venir récupérer
les corps abandonnés de leurs

Golfe 1 / Actes inciviques et portant
atteinte à la cohésion sociale

Ce que Gomado entend faire !

C’est au travers de cette
affiche en illustration de cet arti-
cle que le premier citoyen de
Golfe 1 est passé pour donner
son avis sur comment s’y pren-
dre pour plus de civisme, et de
cohésion sociale au sein des di-
zaines de milliers d’habitants de
sa commune.

A tout prendre, l’élu lo-
cal pense qu’il urge de passer par

une éducation civique et morale
de la population.

D’expérience, il s’agira
d’une éducation qui ne passera
pas seulement par la mairie, mais
également les partenaires straté-
giques et techniques, les leaders
communautaires... mais aussi et
surtout les médias.

T228

La fermeture temporaire a
lieu le 10 Juin prochain et
l’hôtel ne rouvrira qu’une fois sa
toilette finie.

Rappelons que le
tourisme constitue un pilier de
l’économie togolaise et des pays
en général. Ainsi les hôtels
accueillant les touristes doivent
respecter des normes prescrits en
la matière. Ce à quoi le
gouvernement veut s’y conformé
en annonçant ces travaux de
modernisation au Roc Hôtel
d’Atakpamé.

H.J / T228

commodité… », pouvait-on lire
entre autres dans le communiqué
émis le 19 mai 2023.

La volonté du
gouvernement, d’après le
ministre, est d’établir sur
l’ensemble du territoire togolais
des hôtels dit 3 Hôtels d’Etats3
qui constitueront la toise de
l’hôtellerie nationale. Construit
depuis 1974, la réhabilitation du
Roc Hôtel fait partie d’une série
d’initiatives entreprises par les
pouvoirs publics pour
redynamiser le secteur
touristique togolais.

Voulant mettre en place
des complexes hôteliers de grand
standing, le gouvernement
togolais a décidé d’entamer des
travaux de rénovation au Roc
Hôtel d’Atakpamé. En effet, à en
croire le ministre de la Culture et
du Tourisme, Gbenyo
Lamadokou cet hôtel a besoin de
travaux de rénovation pour en
faire un hôtel de grand vol
pouvant accueillir des touristes et
des usagers de tous horizons. Pour
ce dernier, « ces travaux sont
devenus nécessaires afin d’offrir
davantage de confort et de

Tourisme / A compter du 10 Juin prochain

Le Roc Hôtel d’Atakpamé va faire sa toilette

Morgue du CHU Sylvanus Olympio / Corps abandonnés

Y en a marre!

depuis plus de deux mois à pren-
dre attache avec le responsable
dudit service afin de procéder au
formalité de retrait au plus tard
le mercredi 31 mai 2023. Passé
ce délai, les corps seront inhu-
més ».

Pour faciliter la tâche aux
parents ou proches des corps
abandonnés, une liste actualisée
des corps abandonnés est dispo-
nible pour consultation s’il le
faut à la direction du centre hos-
pitalier.

Henry Joël / T228
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Tout autre élément de la
guerre actuelle en Ukraine du
côté américain, comme le
lobbyisme de l’industrie de l’ar-
mement américain, la récupéra-
tion des marchés énergétiques, la
protection des importants acquis
économiques américains sur le
sol ukrainien, les schémas de cor-
ruption, le revanchisme person-
nel des « élites » américaines
russophobes issues de l’immigra-
tion de l’Europe de l’Est et tant
d’autres - ne sont que les com-
pléments, les dérivés secondaires
et les conséquences des trois rai-
sons clés énumérées. 

Le premier des trois pi-
liers-porteurs sous-jacents de la
guerre en Ukraine est le maintien
de la domination mondiale par
le système monétaire américain.  

Cette domination repose
sur plusieurs éléments, dont les
p r i n c i p a u x
sont l’extraterritorialité du droit
américain, les bons du Trésor
américain et le Pétrodollar. 

Il est totalement impossi-
ble ni de connaitre, ni de com-
prendre les véritables raisons non
seulement de la guerre en
Ukraine, mais de la quasi-intégra-
lité des guerres orchestrées ou
menées directement pas les Etats-
Unis d’Amérique, sans une vision
précise des éléments mentionnés.
Voyons-les donc en détail.
 
Le dollar et l’extraterritorialité

du droit américain comme une

arme de guerre économique 

Le concept de l’extraterri-
torialité du droit américain est
l’application du droit américain
en-dehors des frontières des USA,
ce qui permet à des juges
américains d’engager des pour-
suites judiciaires pour des faits
qui ont eu lieu dans n’importe
quel point dans le monde.  

L’élément principal qui est
utilisé comme prétexte aux en-
gagements des poursuites est le
fait de l’utilisation du dollar
américain dans des transactions. 

Ainsi, les mécanismes ju-
ridiques de l’extraterritorialité
du droit américain procurent aux
entreprises américaines un avan-
tage concurrentiel majeur et to-
talement illégal, selon le droit
international des affaires, mais
bien légal selon le droit améri-
cain.

Car, l’extraterritorialité du
droit oblige les entreprises étran-
gères utilisant dans leurs transac-
tions le dollar américain à se con-
former aux standards américains,
à se soumettre à la surveillance
et au contrôle de l’état améri-
cain, ce qui rend possible l’es-

pionnage « légalisé » de leur sa-
voir-faire et de mener des actions
d’entrave au développement des
concurrents des entreprises amé-
ricaines. 

Dans les procédures de
poursuite par le Département de
Justice américain, les entreprises
étrangères sont soumises à l’obli-
gation de la régularisation de leur
situation par l’acceptation d’une
surveillance durant plusieurs an-
nées d’affilée, dans le cadre d’un
« programme de conformité ». 

En outre, en mettant arti-
ficiellement les entreprises étran-
gères, qui intéressent les groupes
américains, en danger de paie-
ment de très grosses amendes –
on les mets en position de ne pas
être hostile au rachat par les amé-
ricains, afin de les éviter. 

Afin d’asseoir sa domina-
tion mondiale, un nombre incal-
culable de poursuites est lancé
sans aucun véritable fondement,
dont le réel but est l’accès à l’in-
formation des concurrents et l’in-
gérence économique.
 
Les bons du Trésor américain

et les Pétrodollars

Dans la comptabilité il
existe un terme comme les créan-
ces douteuses.

Les bons du Trésor améri-
cain sont des titres obligataires
qui s’achètent et se remboursent
en dollars américains et qui sont,
factuellement, les créances dou-
teuses.

Pourquoi ?

Aujourd’hui, la dette de
l’état américain a dépassé les
31.000 milliards USD et conti-
nue à s’accroitre au quotidien à
la hauteur de plusieurs milliards
par jour. Ce chiffre dépasse lar-
gement celui du PIB annuel des
USA et fait de la quasi-globalité
des bons émis par le Trésor amé-
ricain les titres à la solvabilité et
valeur plus que douteuses, car
remboursables par la monnaie
nationale, dont pour la majorité
émise il n’y a rien derrière. Rien
de tangible.

Sa solvabilité n’est garan-
tie que par l’émission monétaire
et la confiance accordée au dol-
lar américain qui se base non pas
sur sa valeur réelle, mais sur la
domination militaire du monde
par les USA. 

Et la Russie avec l’Ukraine

dans tout cela ?

Depuis l’arrivée de
Poutine au pouvoir, la Fédéra-
tion de Russie a commencé le
processus progressif de séparation
des bons du Trésor américain.
Depuis le 2014, le début du con-
f lit instauré par les USA en

Ukraine par le coup d’état, la
Russie s’est débarrassée de la
quasi-intégralité de la dette amé-
ricaine. Si en 2010 la Russie fai-
sait partie des dix plus gros dé-
tenteurs de bons du Trésor amé-
ricain, avec plus de 176 milliards
USD, en 2015 elle en a détenu
qu’à la hauteur d’environ 90
milliards, soit sa masse totale
pratiquement divisée par deux
en 5 ans. Aujourd’hui, la Russie
ne détient que 2 milliards de
cette dette, ce qui est une quan-
tité dérisoire. 

En tandem avec la Russie,
la Chine de même, se débarrasse
progressivement de ce dangereux
débiteur. Si en 2015 elle a dé-
tenu des bons outre-Atlantique
pour plus de 1270 milliards
USD, aujourd’hui, c’est à la hau-
teur inférieure de 970 milliards,
soit une baisse de ¼ en 7 ans.
Aujourd’hui, la quantité de
dette américaine détenue par la
Chine est au plus bas depuis 12
ans. 

Parallèlement au débarras
des bons du Trésor américain, la
Fédération de Russie a déclenché
le processus progressif de la libé-
ration du monde du système des
pétrodollars.  

Une spirale vicieuse est
déclenchée : l’ébranlement du
système des pétrodollars porte-
rait un coup significatif au mar-
ché des bons du Trésor améri-
cain. En effet, la baisse de la de-
mande du dollar sur la scène in-
ternationale enclenchera auto-
matiquement une dévaluation
de la monnaie et, de fait, la baisse
de la demande de bons du Tré-
sor qui mènera, mécanique-
ment, à une augmentation de
leur taux d’intérêt, en rendant
tout simplement impossible le
financement de la dette publique
américaine au niveau que l’on
connait aujourd’hui.  

Les détracteurs du postu-
lat que la chute du dollar contre
bon nombre de devises causera
de très importants dommages à
l’économie américaine stipulent
qu’un dollar plus faible mènera
vers une augmentation significa-
tive des exportations américai-
nes, fera profiter les fabricants
américains et, de fait, diminuera
le déficit commercial des États-
Unis.

S’ils ont tout-à-fait raison
sur l’effet bénéfique de la déva-
luation du dollar vis-à-vis des
exportations américaines – ils
ont parfaitement tort sur l’effet
final inévitablement dévastateur
sur l’économie américaine, car ils
ne prennent pas en compte l’élé-
ment majeur :
les USA sont un pays qui se

trouve depuis des décennies sur
la voie de la désindustrialisation
et l’effet positif sur les exporta-
tions ne sera que relativement
négligeable face au déficit com-
mercial gigantesque. Le déficit qui
a déjà atteint en 2021 le niveau
record de l’histoire des Etats-Unis
et qu’avec une dévaluation du
dollar, et donc l’augmentation du
coût des importations à tous les
niveaux, aura un effet destructeur.

Ainsi, régler le compte des
deux fautifs de la situation – de
la Russie et de la Chine – est
donc l’élément clé dans la straté-
gie de survie des Etats-Unis
d’Amérique.
 

Les pétrodollars

Avec l’effondrement, en
1971, des accords de Bretton
Woods qui ont perduré depuis
1944, la dépendance mondiale
vis-à-vis du dollar américain a
commencé à diminuer très dan-
gereusement pour l’économie
des Etats-Unis et il leur fallait
trouver un autre moyen pour
augmenter la demande de la
monnaie nationale.

Et c’est en 1979 que le
« pétrodollar » est né dans le ca-
dre de l’accord américano-saou-
dien de la coopération économi-
que : « pétrole contre dollars ».
Dans le cadre de cet accord l’Ara-
bie Saoudite a pris des obliga-
tions de vendre son pétrole au
reste du monde uniquement en
dollar américain, ainsi que
réinvestir ses réserves excédentai-
res en dollars dans des bons du
Trésor américain et des entrepri-
ses américaines.

En contrepartie, les Etats-
Unis ont pris des obligations
militaires de garantir la sécurité
de l’Arabie Saoudite. 

Par la suite, cet accord «
pétrole contre dollars » a été
étendu à d’autres pays de l’OPEP
et ceci est, d’ailleurs, sans aucune
contrepartie de la part des amé-
ricains, et a mené vers une émis-
sion exponentielle du billet vert.
Progressivement, le dollar amé-
ricain est devenu la monnaie
d’échange de référence pour
d’autres matières premières et, de
ce fait, la monnaie de réserve
mondiale - ce qui a procuré aux
Etats-Unis une suprématie sans
égale et des privilèges exorbi-
tants. 

Aujourd’hui, on
observe une rupture stratégique
entre les USA et l’Arabie
Saoudite qui est due à plusieurs
facteurs majeurs. On peut citer
une très importante réduction
des importations de pétrole brut
par les USA, dont l’Arabie était
le plus grand fournisseur ; le re-

trait du soutien américain à l’Ara-
bie Saoudite dans la guerre du
Yémen et l’intention du prési-
dent américain Joe Biden de sau-
ver l’accord nucléaire avec les
mollahs chiites d’Iran - ennemi
juré des saoudites sunnites. 

Le Royaume a très mal
vécu cette triple « trahison » des
américains. Le grand désaccord
entre les deux pays est arrivé au
point culminant avec le
déclanchement de la guerre en
Ukraine, quand le pouvoir
saoudite été mis devant un choix
existentiel : continuer à évoluer
dans le sciage des USA ou rejoin-
dre le camp de leurs adversaires
majeurs qui sont la Chine et la
Russie. C’est la seconde solution
qui a été retenue.  

Face à l’Amérique qui a
négligé les intérêts stratégiques
des saoudites, la Chine, tout au
contraire, n’a fait que croître sa
coopération avec l’Arabie Saou-
dite. Et cette relation bilatérale
ne se limite pas qu’au secteur des
énergies fossiles, mais s’élargit
grandement dans le domaine des
infrastructures, de commerce et
d’investissement. Non seulement
les importants investissements
chinois en Arabie sont en crois-
sance constante et la Chine ra-
chète aujourd’hui près d’un
quart des exportations mondia-
les de pétrole du Royaume, mais,
en contrepartie, le Fonds Souve-
rain du Royaume envisage de
commencer à réaliser d’impor-
tants investissements dans des
entreprises chinoises de secteurs
stratégiques. 

Parallèlement, un accord
de coopération militaire entre le
Royaume saoudien et la Fédéra-
tion de Russie a été signé au mois
d’août 2021. 

De même qu’entre la Rus-
sie et la Chine, l’Arabie Saoudite
a pris le chemin de la
dédollarisation des échanges et
des investissements dans ses rela-
tions avec les Chinois. 

Les actions conjointes et
synchronisées de la Russie, de la
Chine et des pays de l’OPEP sur
le chemin de la dédollarisation
progressive ont pris de l’ampleur
avec le déclanchement de la
guerre en Ukraine qui a fait sau-
ter les masques et auront, à terme,
un effet d’avalanche quasi inévi-
table vis-à-vis de la domination
monétaire américaine, car les ban-
ques centrales de nombreux pays
sont incitées à repenser la logi-
que de l’accumulation de réser-
ves, ainsi que du bien-fondé d’in-
vestissement dans des obliga-
tions du Trésor américain.

La suite dans la prochaine

parution

Guerre en Ukraine 

Les véritables raisons du conflit
Suite de la page 2




